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usSTRIENS

el yoreils viennent|

Canada
“1  

; gyriota deo
ux ce matin.

“ Og me demande soavent, dit-il,
uel mes compatriotes s’en }
ot dans cé pays, slors qu’ils |

se savent ni l'anglais, ni le français
« g'ils n’ont pus le soa.

enillez dono dire que les
: “quisont catheliques aient leur pays

pour échapper à tous les
“ saxquels les exposeleur titre de
aaibolique dans un pays, où ils sont
entourés d'ennemis mortels.
Le public canadien ne connaît en-

core qu'imparfaitemens tout de qui |
s'est passé dansleLiban ot dans
phesd rties de Syrie:
J'y acsité à des scènes - terribles

‘st à des persécutions en. régle-con-
420 les chrétiens.

… En 1620, 1640, 1860, les Mosaimaus |
ot les Druses ont exercé des cruau-
jlodpouvantabies ocontre les catho-

On t les enfants su sein |
derares,‘ontuait les hommes

ris los avoir  sépouiilé de leurs

Chaque fois queles infldèlesvo

leu écistent ot ontue les chrétiens
a grand noibre.
Losjuifs ne sont pas les moindres |

ennemis des catholiques. Dans mon
‘pays, quand ils aps devant un
amplectchrétien,

Beyrouth; onmis

sux pieds et parcout on perséoute
artetrerlse les disciples’ Jésus-

Ot,10jeunes générations épou-
cantées pur les récits des perséou-

28
- temps actuels, écrasés d'im
therchent-lls Ia paix et ia sécurité
su Canada, aux Etate-Unis et en

i Le irons0 Eyriené au Ca-ya en
Ms: àMontréal Otta uébec,
Trois-Ri ria Ottawa,Que

met L0us sos compatrio
Les druses ins soutpasrr musni-

Bars mais des idolAtres.
Leur religion est très obscure.Tis

sdarent un dieu unique. Is préten-
dent que le souffle. ue cette
est passé Hakern et réside ae
purdhui dans un veau, auquel ils
sdrestot leurs hommages.  Îls sont
voleurs ét oruels et tuent leurs en-
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Dedhain, 1B18août, aura lien à j'le

&0ub de Natation de Montréal.
Voilà en clubqui a fait beancoup de

parmi nos jeunes. :….
-oaseulement a a soutribué o's|

pper an physique, mais &
iyprincipe de nombreux

a

tg FL

voir
Le eusLe sais et chaque année il.

aves d’atiles
toute onspusérie de pour récom-
pease les efforts de ses membres.

 
dols &retenne & Sherbroke, du

: } eryptembre inclusivement, de- |
tout cequi s’est vu

Sofware depuis la grandeexposi-

l’époque

Wenses entrées

aElemati|G)
uidemandes friedaffluent.

ennentJo tous"los endroits,
romesdeMontréal, d’On-

grandesaetlmpertantes amé-
arations ont été apportées, cette

terrain différents
On met actuellement la
Main à la construction

RouVelle estrade aveo toiture
muDecontenir 2500 spocta-

Sara un bâtiment e
lailles et des a es

préparées pour les chevaux

sheminsde fèr ont de beau-

 
vice spécial pour l’occasion. -

 

te palettes de 8, tO et20c:

 

»xr Chamy=blescaou loctenre ont,encore ter

RE.girtna

‘| monde pour se sauver du

ane Yeaération, des crou- Cd

le s'arrêtent et le- truélle traditionnelset fait -le dis-

+ des croix
viris pave, alo de les faire fouler

et les menaces des|

Le Pe Chamy visitera procbaine-

ivinité|

misavec tons le raffinement ds la
. rbérie,

de Natationà rie|

Mo-Héldnele 198me concours snouelh

sauve-

un dptfort“utile que de sa-

enseignoments

Cast à 130 heures quele oncours-

= (és

de l'ouverture |
déjà de nom-

ont ‘été reçues non|

taux et accordent

“Ouvriers, fumez lo tabac
heren palettes Derby,

8 prenez pas d'autre.
aedeUnion, Mio :|
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aterrible estas rophe

tousnos lecteurs ont encore pre-

les catastrophes qui ont eu lieu
à Sainte-Annede ia Pérade eta
Saint-Alban ce vrintémps dernier.

dans le sous-solavait été minée gra
duellement par Vinfiliration des

- eaux lorsque pendant une nuit noi-
re ie soil s’est ébranié et da haut du
talus. an million de verges cubes de
‘errainàà glissé dans larivière.

sommeil surent toutes les
anger.Il

| y eut même plusieurs victimes. .
Depuis, des éboulements plus ou

moins dangereux se sont produits,
Pas plus tard que dimanche, pen-

dant un violent orage, éboulis»
oueu

tiesEabitantede Sainte-Anne de
la Péradeot de Bainte-Alban se de-
mandeñt justement avec. effroi al
-uneré tion de la terrible ‘catas-
trophe ne leur est
daus us avenir prochain.

“ L'ÉGUSE.STVEAN

  

‘| cours de ciroonstance. |

cérémonie, Le plus grand calme a
régné toutle te

omme on le sait ce temple s'étä-
Ye au coin des rues Cadieux et Ste-
Catherine. Il ‘coûtera :$13,000. On
a actuellement $8,000 enmain. ,

Chiniquy,ancoursde son dis
cours, à accusé réception d’un don
de $100de M. Papineau, de Monte-
bello et d'un autre de $200 de Mme
Herdt, de Montréal.
L'église St-Jean eontiendra 800
rsonnes et aura Une tour s’élevant
uné hauteurde 96 pied,

cours les pasteurs Morin,
that Lafleur es M, Lighthall,
Daps une cavité creysée dansls

per © angulaire, où6 placé un do-
pment contenant Phistoirede la

Congr:
‘monnaie frappées en1594, un numé-
ro de chaque ournali quotidien de
Montréal, un Aurore, deux coples de
DPatty éoritsBH le père Chini-

: ** Papiuté Idois-

| sions |
41* Le“GuideduGolan”

‘Haus AVvois reçu de hon.el
Flynn, commissaire des terres de la |.

4 couronhe, “Le Guide da Colon.”
Ce pamphlet renferme une des-

-eription-des principaux centres de
"coionisationainsi qu'aue série d’in-

A oo

 

 

utiles à ceux qui aspirent ase fixer |
sur nos terres.
Tous les renseignements que l'on

 Fosaants. ! be

vavoi audacieux€ a
in réaidente de M. George Milne,
‘1248 rue Dorchester, mardi après-
midi, vers 1,30 heure, M. Milus et
sa famille passent l’été à Hudson et
sa résidence de Montréal est fermée.
"Il est certain que le valeur counéies

tle fait. Voyant une servanto
rte voisive de chez M. Milne, Ë

eur luifit rewarquer que les voi-
sins étaient absents. li ajouta que

| par conséquentil lui fallait entrer

sis commis à

la

la fenêtre. Une fois dansla maison,
il fit un gros paquets de Mage, puis
s’en allaavec sonbutin, Les détec-
tives ont été avertis. Sh

©ABAINT-LEON .

 

  
 “Not

nos lecteurs :tous les avantages
visite aux Sourcesde Saiut-
ut proourer. |
frais et salubre, le sité en-

-ahagtour. le calme des bo
les jardins verdoyante, les magnif-

- ques routes ombragéesdu parc, tous
| ÿ est pour séduire l’héureux mo
ui uidesos pas vers ; Eden ter-

"0 e ocession aple dide s'offre |
maintenant pour.
populaire place d’eau.

prix au nas lier et retour
wt féduit à $1.60 et les billets sont |

sem
. gérant del'hôtel
glois nous informe. qu
tions spéciales sero
touristes qui veulent
Bourdos pendantfe

etepre

replaveaies liberal

u'annoncé le pi e-si-Youue aint du
.erst lieu au pore

Royal samedi, Je18, après-tni
soir,
Dans l’aprèe-midi d s discoursre|

ront pronoucés par les houorab
Laurier, Mowat,* Carteent,
Maroil,es MM. Tar Beauddleil
Evanturel, Cham Lemieux,
Larochelle, Daouit, e
Dans la soirée, dijycoursparles

mêmes orateurs, et attrations+
tes ppéciales pourIa
Admission, 10 obs. Voisares

M. C. E. Lan-

faites aux
denieurer aux

 

oy 
 

AVENIRMENAÇANT|i
= Les-villagesdo Sainte.|

|onredouteune rép tionde

Une couche de terre bablonneuse

habitants surpris dans leur
eines du -

il y a là de quoi s’alarmer

int réservée

‘L-dresser à

- semblée Hochelagi pour

manna

Ohiniquya poseapromière
GE - Pierre.

A trois heures, hier àdoua
eulieu la poso-de laoiplerre

| de l’églisé presbytérienne St-Jean. |.
C’est M. Chiniquy qui a présiué à

1a cérémonie, donné les coups de

Une foule nombreuse assistait à Ia‘

pin pris part aux prideres, chants |
in, Cdus-

rogation, quelques pièces de |

= Het “ Pourgue J'ai, quitté PE {

- formations générales pouvant être

peut puiser dans ce travail ont à la|
is l’avantage d’être précissb loué-

“vobAUDAOIEUX @

ar le éhavsie. Le voleursortit alots | de
sa poche un tourne-vis et ouvrit |.”

le de cette ville,
‘Ÿ ans habitait les An

usne saurions trop répéter à

visiter cette

les du samedi au lundi de cha-|
emaina I

; samedi soir fl yaûra un grand bal
pour le plaisir .des excursionnistes

| ches S. Carsley.

ailusigue toutes sortes de divertis- |

: des condi.

bete do la aai- |
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Lscomitéexécutif

Buffalo, N.Y.lo 10 septembre pro-

; —Le ConseilCentraldesMétiers ot
da Travail, invite les ouvriers à!

 
-j laire enregistrer leur nom, au plus 1

| tôt surles listes électorales.
—M:; Octave Desläge a été admis |.

Gopseil Central,comme délégué du
‘bier soir. li représente le District
No 19 des Chevaliers du Travail.

valiers du Travail,
assemblée spéciale’ pour merc

lusieurs orateurs ou: riers adresse
ront apeparole.

Esmacii contrat donsttorso
. du Travais.

Hier ‘soir ce conseil yeststom
blé. Un grand nombre de mem-
bres étaient présente. ’
Des créances ontété du

District No 19, de l’Union des
riers,. No, 58, del’Assemblée des
Bourreurs et del’Union No”224.des
mécaniciens. -
Le comité fommé pour ‘s’oceuper

de la question de l’eau à fait rap-
port que la taxed’eau ne sera .pas
augmentée cette année.

comité de la Fête du Travail
informe le conseil que MM. O. Les-
ssrd et P. Roney ont été nommés

1 commissaires-ordonnateurs en chefs
pour lu démonstration.
-1l y aura une partie de crosse,

. dans l’après-midisur le terrain de
l’exposition entre les clubs Natio-
usl, Star ou Beaver.
On à Aussi décidé de faire confeo-

tionner de nouvelles insi
Le comité delégislation devra s'a-

ul de droitpour faire for-
merles sa ers, le diman-ons de barbie

1 che. Les barbiers des hôtels devront
Russi dé soumettre au règlement
municipal, ou sinon être conduits
devantie recorder.
Olng dollars ont ét6 votés à l’As-

l’aider
| danssonaenique du 25 courant
auParc Lé
Les Unions Victoria et Maison-

neuve recevront aussi le même mon-
‘tant pour leur pique-nique con-
joint. ;
Uneassemblée spéciale sera con-

|Yognée avant la Fête du Travail,
pourcccompléter les arrangements de

Que les sociétés ouvrières. s’em-
pressént de nommerleurs officiers-
rapporteurs. M. Lessard se propose
de convoquer une assemb de ces
officiers suus peu.

11 y aura aussi une avant-garde, à
cheval. Que tousceux qui peuveut
se procurer des chevaux et qui dé-

fassent savoir aux sommissaires-or--
donnateurs en chef, i.

Ménuious co sols

—L’Assemblée Montoalm, au No
‘97 rus Poupars
L'Union des Carrossiers, No

1686 rue Notre-Dame, - ss

—L'union des B au
. 1706 rne SndotBelagietiors, No

—L'’Aesemblée. Mont-Royal, à la
salle Barry, coin desrucs St-Domi-
nique et Ju marché, quartier 8s.
Jean-Baptiste, .

Una Laronzitne,

LA GUERRE

“Aux latticealk mêtes

fr
L'Esénement, après avoir répro-

duit notre entrefilet sur ln campa-.

 

ontréal contre les Jai|malhon-
nétesot la sévérité des lois
caines2 co sujet, ajoute.:

eivi loi,Sux Etats-Unis, n’est
notre av trop sévère. et

ou sbrionsheureux de la voir ap-

enfants eét très fréquente et nous
tenons de source autorisée que la
‘cause est eugrande partie dans litn-
pureté du luit. Nous répétons que
dette partiedu travail de notre bus
reay de santé devrait être soignée

nos enfants qui est en jeu.” )

.Comme nous le disions ‘l’autre
jour, aux États-Unis, la loi est très
sévère.
A là première faute, l’amende wt

de $100 ; à la deuxième, de $0, es
la troisième de 4500. plus dix

 

RETOURAU CANADA

MLJ. AlAlphonseOadotte, prétre,
- autrefois vicaire à l’église cathédra-

otquui depuis trois
lles pour cause

de santé, à quitté ous parages,pour
| revénir au pays.

M. Cadotte est parfaitement réta.
bil, parait-il. le jegpne prêtre arri-

Pa

Chaine. Il exerceta sou ministère
dans le diocèse de St-Hyacinthe ; on
mentionne même son nom comme
assistant curé de l’église cathédrale
de cetteville, |

 

Les Maux de la 3
‘toslesHemorroldes sont

desP

cate. |

 

A\ Habillemente “d'école potr
ns dans toutes les a

Habillemeats poures
danstous les zenres
rue Notre-Dame.

Maiñtenans d'est je temps pour
.trouver de belles occasions de bon
marchédans les ombrelles,un assor-
timent considérable daus tous les
derniers zoûts chez 8. Carsler, rue-—
Notre-Dame.

Neus venoms Jentemont de

ventutés; dans les P RONS
pour VENTES de FAN
et dans tes Etolfes et ceds
pour Habilleiments
dessus d’Automne.

Ca. KELLY FRERES,

   

 gratle. -

81 4

Chevaliers du Travail, se réunira à |

—L’Assemblée Hochelaga des Che- 5 _
convoqueune|

| prochain, au No 321 rue Notre-Dame. |

sirent faire partie de cs groupe, le ||". -

gre vigoureuse qui se poursuit. à |

| phanée à Québec. La maladiechez |

plus que ies autres. C’estla vie de

Sois

1

vera 4 St-Hyacinthe samedi ou au |
4 commencement de/lia semxine pro- |

PETempio} Riles [

   ne dépte -
reregue Nosedép deYokoha-

ma dit que dans ni engagement qui
n'éu lieu récemment, les Ja
ont eoulé sept navires chinois. Cetie

- nouvelie'n’est pas confirmée, 34 l’on.
croit qu’elle se rattache à la dépê-
che d’hier annonçant qu’un combat
dans lequol les Japonais ont en l’a-
vantage aeu lieu le 11 août entre les
flottes chinoise etjaponaise.

| Le Times reçoit/de Tien-Tein une
dépêche disant que le ministred'An-
gleterre à publié une note enjoi-

t à tous les spjets lais
‘Extrême-Orient d’observèr la plus
stricte neutralité pendant la guerre
entre la Chine et le Japon.
La canonnièrefrançaise le “Lion”,
ui a assisté au naufrage du “Koow-
hing ” et a sauvé plusieurs soldats

chinois, est arriv 2 Tieu-Tsin.
Le correspondant de la Central

News Agency
l’on dément o

  

  
    

  

 velle annonçant que les Japonais
ont coulé sept chinois le 11
août. La flotte japonaise croise à
Ventrée du golfe de Petchill, et la
flotte chinolse pas été aperçue.
Les Chinois envoient des renforts ea

Pw'avanoont dans

Le gouverneur de l’île de Formo-
se vient de publier une liste des pri-
mées'que le gouvernement chinois
offre pour la captare des navires
japonais.
Poe tates desJap sont égalè-

ment Bises à prix.
Foxonana17—Les traités con-

clus par le Japon avec les puissan-
ceséirangéres sont A la veille d’être
revisés. Un veut‘ enlever le droit
aux étrangers d’être jugés par leurs
ours consulaires respectives,
Le gouvernement accorders aux

itrangers certéins privilèges et ex-
emptious partielles d’impô.s.
Los résidenis étrangers au Japon
sont pas rassurés par ces pro-.

 

     
   
    

   
    

   

 

  

   
   

   
   

     

 

   

   
    

  
   

   

 

    

    

   

    
  
    

  

 
pontrôler leurs intérêts,

-

 

Po De In MoveS4-Georg:s |:

| Quésec,17—Les Ursulines decette -
ville viennent perdre une reli-
riouse--bien connue, la Mére St-
deorges, ancienne supérieure et dé-

La Mère St-Georgesétais La fille de
eu l’hon. VauFelson es alliés
ux me eures familles de cette

-| LE CONSOLATDE FRANCE

Quéneo, 17—Enasattendant le trans-
rt du cousulat général de Franoe A

Montréal, M. Kieczkowaki réside au
Uhâteau ! rontenac.

cAMARCHE |

Quescc,111—Le©Château prouve|
Jac sera agrandi. Oa va y ajouter

 

t
i

Honce destouristes cet êté à décidé
pudirecteurs. à entreprendre ces |

sravaux. ;

. Le rifans Etatr-Unis |

-WasHINatoN, D. C., 17—Les qua-
bre projeusde loiplaçant le sucre, |

la houille, le charbon et le fer bar- :
helé sur la liste d'articles admisen
anchise out été référés au comité

des finances du séuas, ce qui signitie
que là discussion en outrenvoyée
1 déduimeut

 

 

  

2ePacifique vala villede

dispute entre la

ropriété de la compagnie dn gas
uti en une advtion prise Baaia

Jompaznie coutre ia corpora.
qu ontant de 350,000.

Ensevelis vivants

BUDA-PusTt, 17—Le bâtiment 00-
Qupé par lu Bu:ique de commerubnh
Senthmar-Nemetsh s’est écroulé hier
duus l'après-midi. Seize ouvriersoc
upés à faire dee ré ions ont été
poseveils sousles décombres. Cinq
de cos malhegreux ont pu être se-
Qourus à temps, mais on croit que
les onse autres sont morte.

Bébéasphyxiédadans une cùve.

Quiksxc,17—Lafacfamille de M: Jos.
Lachance, agent d'assurance,

Fientd'être plongée dans l’affiiction
la fa péuible d’un bébé de deux

‘Mme Lachance avait laissé le bébé

 

 

 

ur la gulerie avec son petit frère
gé de dix ans pour vaquer aux soins

lu ménage. gamin ne prétals
qu’une attention médiocre au bébé
qui en profita pour s'approcher
d'une cuve remplie d’eau.
+ Quand on à retrouvé le bébé,il

"| pola tête aubmergée et était as
xié.

;‘ MARIAGE DANS LE HIGH
LIFE

Orrawa, 11—Hiersoir, à boit hoeu-
tes, à été dans l'église Gra-
te, le mariage de Mademoiselle Ali-
he Patterson, fille de l’honorable M
I. C. Patterson, ministre de la mili.
pe, aveo M. A. Saiat-George Ellis,
sune avocat distingué de Windsor,
Dnt. MellesKathleen et Annie Pat-
@rson, sœurs de la mariée,étaient
temoiselles d'honneur, M. J. F. Pat-
lerson, leur Lrère, ésais garçon
d'honneur.
Use réception a été donnésà la

résidence de l’honorable M. Patter-
gon, Après is cérémonies. Las jeunes
nariée. sont par ls train de

10.30 pour Muskoka.

O
m

-
g
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  1091-1607 rue Notre-Dame. |
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EN eme?

| trois ballesdans

messes ot ne arolent pas que le |
smpu soit encore venu pour laisser E
iberté pleine et entière au Japon de

ine aile quiJa complètera.  L’af- |

‘| roues.

La mariée portait une riche robe
satin blanc. | d’A

ET I AUTWo
 

c——

dane,ne vo:

‘' résultat d’une querelle
Past

= N. H, 17—ODettevilleà
été jetée la plus vive agitation

ur drame sanglant, encore : en-
Deoppé tère et qui s’est dé-
roulé254ey e environ des limites
de la ville.

Arthur MacLean,un jeune homme
de vingt et Un ans, à loué une voitu-
ré ét un cheval, mercredisoir, vers
sept hegres, et est parti dans la di-
rection de la petiteville de Coatoo-
eook, en compagnie de Nettie Doa-
glass, fgée de quinze ans et fills
bunfermier aisé de Heuniker. Les

ns n'étant pas revenus A
minal, e loueur a douné drdre à
l’uh de ses garçons d'écurie d’atten-

les voyageurs. Verstrois heures
au matin, le garçon d’écorie, qui
sommeillait, a entendu la voitare
entrer dans eour. Il’ est sorti et
*été tout stupéfait de trouver. le

icule renversésusur le flanc et sur-
to t de voir, à sur le sol, le
cotpe ensangiantéde Nettie Dou-

La pauvre fille avait reçu
la tête ot sa mort

Temontait à peine à ane demi-heure.

val était rentré seul,etavait fait
verser la Voiture eu essayantde

étrer dans Pécurie,
garçon d’écurieàà donnéimmé-

tement l’alarme aux voisins, et
| de nombreux hommes de bonne vo-

té sont partis aussi tôt que pots
le à la recherche de ean. Île

tre sur la route conduisant
de Worner.ë était oi

blessé ni endormi ;

rostatiWon. aject ;
Le due en conjectures sur' le

mobile crime, mais on suppose
Er l'assassinat à été le - vécultas
"dns queratie d'amour.

frente

 

DE- sir sou
 

 

 
ERMERR, Ont, 17—Une scène

evene s'est déroulée ici avant-'
r. Une embarcation montés par
deux fils de sir John Thompson

tout À coup renversée par un
i lent coup de vent et les deux
Jeunes gens ont été précipités à l’eau, -
On vit chavirer le bateau de l’hôtelet

Plusieurs porssæwes partirent en ose
noté pour secourir loodeux naufra-
gés qui s’étaient mis bravement A
nager vers le riva Mais sans l’ar-
‘rivée des cauots,
semblablement péri à cause dels
distance qu’ils avaient à franchir et
des : vêtements … qui paralysaient
lei mouveuente.

  

5 |v re ; =

| BROYEE=

fosonund'un convoi

ALLRIVER, Mass, 17_ orgian-
3.1 Ohrétionàile de Stanislasare |

| tien, a été broyée par les bhars à
‘deux oa trois STontade la re de
a Ferry.

petite qui n'avait que [dix ans
| tait alidée ramasser du charbon sur
ih voie oùun convoi etationnait,

Nesoupgonnant pas qu’il y avait
do locomotive attachée à ce convoi,
l’énfant se plaça près du wagon de
dérrière et se mit à ramasser quel-
ques morceaux de charbon. Jeux

vout des employés de la com
l’an d’eux était occupé

4 essieux du wagon.
‘Boudain le convoi se mit en moa.

nie,

} vement et l’un des deux hommes |
“Qui »e trouvaient près du wagon,.
vus précipité à une dissine pieds

a Petite, fille, qui n'eut pas Ie
Comp © 26 jeter à côté. §dela vols,
fut renversée et tomba fous les

Cinq médeeinsaccoururentbien--
tôt, mais i! fatimpossible de sauver
la vie À la pauvreenfant. Elle avait
l’épine dorsale brisée, les intestite

1 déchirés€ 4 bras gauchefracture.

N MILITAIRES |
samporent a Lepratrie

du 18 au25 septembre

i

on

Br-Jrax,
dres du jour ont été affichés dans les
casernes de St-Jean.

TU! n’y hora pas d'augmentation, 84
daus ie norabre des:compagnies de
l’école d'infanterie. L'’
oompaguié pendant Vapnée fiscale
ovmprendra 109sous-officiers et sol-
dats.
Du 138 au 25 septembre le corps|

austereaede in batterie de campa-

 

   

” de Ki Rystra ea cam-
pement àLape

FyUNES£OHEESSE
an , IL,17 - sôcheresse

qui durait depuis lougte:
cette rézion s’est termiléefemertgris.
‘oe & une pluie abondante, sccompa-

-] gnée de tonnerre et d'éciairs,
uis'est abattu

-viliage de Belmont, Wis., a causé
de grands dommages. Mifin et au-
redvillages des environs ont auesi
souffert des pertes à cause da vent
od la grêle.

 VOLEUESHOHONNETES

PROVIDENCE, R L, 17—Des mal-
faiveurs inconnas, qui se sont intro.
duits récemment dans leboreande

de Wakefield, Rhode Island,

Un cyclone sur le

présentant une somme
viennens de renvoyer parinpes]
une police d'assurance su-
-appar ut à l’ancien directeur, M.
Robinson, st dont ils ne poavaient
rien faire. L'eaveloppe dans la-
qu la | police d'assurance a été
voyésporte lecachet dela poste

uver. (Connecticut).
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Il était évideut qu’elle avait été tuée |.
daüs la voiture même.et que le che- |

Pont trouvé peu après couché à lat :

il a refusé |. /
ae“dire quoi que cervau sujes du Em:
meurtre, et ilà été mis en état d’ar- |

‘ .pecteur Mac

l’alarme fat donnéeémmédiatemeat, Ÿ | |

ls auraient Vrai-

|LesrRuiTea]

hommes se trouvaient près d'elle. Ce | |
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P. Q, 17—Plusieurs or-
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et y ont volé diverses TaeD
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Baten puruy |

New-Yoa, 13
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uon,avant hier.’
Le préposé aux

Doucette, aété
Stearns a été oi

San FRANCE 17--Des
de diverses crop de PES
apprennent que la récolte€
excède celle des années préc
à lafois pour laPo
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POUR;45 SOUS
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2Crosbyet James O
vaincus devant là cour d’
New-York présidée par le ju

  

quelques Jours à un pau
wuom de John
endormi sur un dels
Est, ont été coudamnés
quaERd
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:Drrsarr,pub11—Les
reAor Pr"te .
traduits devant le comm re des

| Etats-Unis, pour avoir vialé Ia loi
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Fierwin,RCEvo

Konisha,

 

or ont brûlé à
de.is femme et |
los canons d'un;
viefilard celui-e)
couçhette où iii
économies.
Les volears sen sont

‘se sont enfais. —
* La femme - daneen

_ précaire.

Ceque
<H——

y Avenue, 17Uueatonlin
vres parjour la

Evie, aiborddesnée
livres colledu

 
 

 

 

Un shapes

“Bostox, 17—Anocours
| moi d 1pé sous jas auspice

| ace C. dianhier, un Canadi
Perrie & lancé un poidn
à une distance deD pions | ces es domi, balsas le j

yrnes Alle Ate de

se serait également compromis pea.
dantqu’il n'était encore qué capi-

  
véesEs résent tai m'ons
pas par Lutes aux k,mbres
de la commission pour le tre en
Jugement. mise

+.OOLLISION { |
| Un Caxodtes fe

Lunanox, M, H,, 17—Un train -de
pvoyageurs est Les,ea ollislon
aveo un convoi. de udises, à
environ un prsa Kl oo

  

  
7—Peux A ju

geraïd, d'avoir volé 45 sue6, illye

sur l’empioi desnubains. Qette fois:
ci il s’agit d'a canadien nommé
JosephPine quien répouss| A une
‘lettre de M d s’est rendu aux
Etats-Unis pour entrér : 1» los |
fonctions qu'il ups sctisllement |

ia froma rie. ;
L'affaire a'êté reavoy =
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soir, on compagnie

dans le roanshorsque à t
bieilinte eus 1 P

n gbse ancer des pido
on cents aux gémins dans la roue PposticationYotolInsever

FlacViandn|Sma Yeue le âhe ns
lio fatima l'ordre (de se tenir lossmoans arrs dace oenie
sranquille. Salliva se fich gontre er a im et°

le garçon et fit di lan- esur

dr

les uite dela puis-

cer un:coup de pai 1 avait a : quipubs

paire à on colo e à en et ans les Etat
versaire. ) per PDS, ;

Biscoup depoi Sade mida-} RT DO I DESLAM|
lecoupde poing de Salli- | L de

: ‘Froronza. O. Ai. 17.—Une corres-
va garçon pot a ba- | -

rue os oy oado à pe | pondeee2 On oi
nétra a ch une is Ç hdi Poor
profonde bles ag se. Slam, Chulalongkora L | oe

Les amis de livan a’interposè- es TRISTE | Loge
reat esiront fn mb lex +. - : {

! avoir pau - n

champion et quil tous Fautavr,a,Mas,us,17 Loregor.

avaient pthesble adic ans, tnternée à l’auile dou foiles, a

représer tatio | puis 1868, est devenue mère. On ve
re rorchestro

a

l'ex- s'ooduper de voira ls ches. . [À

champion jous ur favo- : 0.
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y doi- |mission des l’Ecat da
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Hudson, pour, avoir a né
Accusé dave | té de! Rapp, de l'asile de

= kod _Altenherger sera pendaEE àJersey City ies septembre pro.

Naw.y pmutisslon | “INCENDIEAST-ROOR
vie.continue àjuger leséapi wl func, 17—Deax alarmes consé-
sergents et simples policempndut : cutives appolsient toute la brigade |
ont été accusés, au cours à vers 10.30 h. me i soir. Coquéte sénatoriald, d’avoir ex rqué rumeur serépandit rapidement
syetématiquem de l'argent aux tout le quartier que l'immense |.
propriétaires maisons de dé-. ‘établissement Paques étais en fou,
ache. ; i ; etex Un clin d'œil une foule énorme
Ly cersaineA on. 6p se o it compidtement 1a rue.

Sheeban, qui a demandé que des reLipide "Jia iby! a ve du m in
poursuites soie:it intentéce l’ins-

|

Laurent et Cie, marchands de nou-
voautés, et à l’arrivée dos pomplers
lafumée était si euse quependan
que
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veJembs “oblige.de briseraoa

hiesur [loif dedede
ivrer fore

Plusicurs jets
à l’intérieur et
le feu était 6
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ed fureut lapcés
demi-heure après
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ers l'influenderg

“ 1 wont considérables 4
ètement 3

is vie du regret
Faisons remarquer que la lettre ©
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Complices
tion du Cou

  

onde également
de l'attentat dout ii «

4 comme où peut

Iwird'an dans
Côté, dans la secon

| France,près du rsdu Commorce,
àCrime, Commis avéc ou sans |

Gonpablede Is Comparu-

vedant de

= Travailles- tu toi ? Non.-—Que
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> we
up4de -

pale dea

le devant ls Cour
‘à condamné

 

alsfaispa donc ?-—Jé icafs ot je me ror
sur le sidewalk, en atten

ue j'ai de Ia work pour me perte
“sur string afin dÎllerprendre un
ride avec ma chu quiet une daley
Jett'assure.”
Le journal 4
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noussommes la seule manu-
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; - — émouvant, debien ‘empoignan

(is . nos lecteurs sons plus q

Po” renteMa
‘’erainte que nous sunongons notre’

 

— ‘ka PLACEDULOUVRE est
*” Vœuvre la plus dramatique” qui soit”

à …- ‘ fombée sous noé mains. Dopuis Is.

‘- première lignejusqu’àls’ dernière,
oFan’est pas un chapitre, tm épisode,

;. simple scène qui nesoit da plus |

2seulement tous le irons di

ary Canadian“réoens, €
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Tous contrats à nes sherses en traîle à forfait.

 

5 MONTREAL31 AOÛT me.-
tiie

Le MONDE sers adressé à

 

“7 la campagne, pendantla sai
“somd'été, à raison de » cents

fant donner quelque, depou
t, car

jamais
c'estasus.

prochain fevilleion, Is © =
soup sir

t intérés. De. fait, nousavons

A cetouvrage -tous, d’une haleine,
7. tant.elle nous & captivé,absorbé. :

“. Nonf‘conseillous fortement À nos

“ lsoteurs. de communiquerà feurs |
parentset amis ia nouvelle que ce

feuilleton commenceraAomain. Non

  
    

da reli- |

 
‘vauxjuéictat
-rieureetde la'cour decireuit de la

coursdes dix dernières années 52,231
brefs ont émis dans toutes les
cours supérieures de la province de
Québec,dont 20,260 ont 66 émis en |
‘sour supérieure de Montréal seule.
Lesjugementsdaus les ‘cours supé-

même teinpe, 2,706 ayant été rendus
à Montréal. Onpeat voir prompte-

,ment que la plug grande partie des
| travauxde la cour supérieurs a 646

dévolueauxjuges de Montréal, et,
de fait, les juges ont été si surchar-
gésd'ouvrage qu’ils ont ‘été obligés
de demander l’aide des juges de is
campagne, e avec cette assis-
tance, les da district sont

couler des mois avantque des can- |
ses maintenans prètes pouraudition
puissent Gcre‘entendues.
D’après le nouveau plan,les"âis-

tricts fudietaires resteront comme
j flssont. La cour de circuais - sers |.

“ | apolle et Templacée par ia cour de
|district, ayant une juridiction eb

. _jdes pouvoirs beaucoup plus étez-
Ÿ dus. Lajuridiction de ia couf supé-

| rieure sers. grandement modifiée ;
‘À 1e éroit'd’appel sera restreint et la

composition du système judiciaire
 Ghangée et aogmentée. EN

Les séances des cours supérispures
ob de district auront lea dans les
différents districts, à des dates
fixées par proclamation, et iescau-
sespour chaque district seront en-.

comme elles sont aujourd’hul,
Lecour de district aura une juri-

diction priginaleexclasive dans tou
tes les eauses n’excédant pas $400,

matières entre $100 et$400. L'appel
‘pourraêtre portéen cour derévie
sion, et la décision de cette cour
"sera finale,
La de district surs oepen-

dant une juridiction limitée déns
certaines matières n’excédant pas
$400, etlesjngomente dans ces cau-
ses spéciales seront sujete à appel
de ia même manière que les juge-
mentsde la cour supérieure. Pour
1scourde districtil y aura 98 juges,
dont.7zdaideront A Montréal eb 3%
Québec.
Par le bili proposé, 1a juridiotion

‘de la dour ‘supérieure sera. limitée |
: aux matières excédant$400. Les ap-

F

pols decettecour restentàpeu près}
“Êles mêmes.

détails d’intérês sur n
‘Judiciaire actuel dela province et
!les changements proposés d'après

  

à « lenouvel act du .procoreur-géuéral
y Oaegrain. L'article 1 queréstime le |
5 FProgrès, de Sherbrooke, dit qu‘afin

- de Somprendzo et d’apprécier les
des changements pro

" touchans laréorganisation denos
tribunaux, il est nécessaired'exa-
ner le syetème “actuellement -

“Poor lee” fins ‘Iudiciaires, la pre-
vince est divisée en 20 districts.
"Dans chacune de oes cours dejar
“ étotion civile sont tennes la cour
" Anpérieure ot la cour de circuit, La
+ province est ‘encore divisée pour

les fins d’appel en ‘deux divisions;
“Québec et Montréal.’ Les cours

. ayant juridiotion. d'appel sont ls.
Dourde Révision (3 juges de Is cour

parents) laCour d'Appel (cour
. -àu Banc de la Reine en appel), les
+ deux cours provinciales, la Oour
” Supérieure. A Ottawa ola Gsabely

Angleterre.- * Privé en
La cour de circuit ) auchefs

;| Heude obâquediatriot oùaussbà deis.
J antres endroits -qui -‘peuvent être

i fizée par proclamation, Cette. cour
. a juridiction exelusiv® - dans toutes
lesmatidres dout ls montant n'exod-
depas $100. Il n'y a pasd’appel des

- Janet dans ces causes. À l’ex-
. Geptionde la coursiégeant au chef-
“ Men du district,la courde cifeuit à

aussi juridiction originaleoxclusive
‘dans toutes les matière satre $00 es
4200, mais sujet à appel.

La eour supérieure siège as chef,
lieu de chaque distrios eb Juri
-Miotion exclusive dans toutes les

à,matière andelk de Elle a
“aussi ju tion, excepté dons
:les cas où juridiction ex
" sive est dounés à la eour /ee
rout dansles matières‘entre$100

«68200. Tous les jugements finais
_ de la cour supérieure sont sujets à
Appel. : Les appois des jugements

“ ‘finale de la cour supérieure onde la |
- cour de ciréuit, dans les céuses ‘au-
dela de $100, sont portés en cour Pe
révision ou en cour d'appel,

- choix de l’appelant. Dans toutes=
Gauses oùle montant en litige est

“ 1 TE,entre §100 ot $200 un ‘appaï squle-

‘ment est permis ed si in canse esd
‘portéeen révisionile fagement de
cetté cour est final. 811p montant
excède $200 et que l’appelsoit por-

“£ té,en cour de révision et que lepre--
mier jugement’toit confirmié, la caus
ze ne peus pasaller en cour d'appel.

: L'appel peut êtreporté en cour au-
prime, A Ottawa, si le montaut ex-
odds. $3,000, ou devant le conseil
privé, en Angleterre, lorsquele mon:
Santen litige excéde £30 stg. .

_ A Vexeeption "de la cour de oi
coîit, à Montréal, les cours desipoui

“de1a province sonttenues des

“- Jugesde la cour supérieure. ÀMont-

réal, il y n deuxjuges Rommés spé-
= - eialemenñt pour la cour de circuit,

- My ‘a 30 juges de la cour supérie

‘Dix résident à Montréal,4 à Québec;

atles autres dans les diverses sec-.

“ tons de Is province. Commeon le

veryom 20 Joos omdosesver :

Il y aura 16juges de 1scour supé-|
|rieure. Dix résideront à Montréal,
52 Québecet 1a Sherbfoke. Neof
| districts judiciaires seront assignés
0x juges de Montréal ; dix districts
serontausigués aux juges de Qué-
bec, et le juge de Sherbrooke aura
charge,du district deSaint-François.

Lasession de la cour supérieure
pour les différents districts seront

Québec eb de Montréal. suivant
- OB, aut sorendront our présider, .

“De.‘inème que MaE
|onis plus riche des présidents qui
89 soient succédés en France,de mé-
me M. Cleveland est le président le

| plus fortuué qu’aient jamais ou les
‘Etats-Unis. On évalue ea fortune à
350,000 dollars, c’est-à-dire à 1 mil-
lion 760,000 fra, chiffre qui est consi-
dérablement inférieur au capital
que posadde M. Casimir-Perier. Il

que200,000 dollars, depuis, il à aug-
‘mentécette fortune, grâce.4 son ac-
titecomme avocat. . !

. En général, les présiden
| grande république d’outre-mer ont
© été peufortunés. M. Harrison, en
arrivant au‘poavoir, n’avaié que
30,000 dollars, Monrou,<Jackson,
Polk, Taylor, Pierre Johnson, Lin.
coin, Grant et Garfield n'avaient |
preéque rien ; Washington; Jeffer-
son, Adams, Haybe, n’avaisnt cha-
cun pour toute fortune a*eaviron
20,000 dollars,” ,©
M. Thiers, le maréchalle Mac-

Mahon, M.‘Grévy, M, Carnot étaleut
mieux partagés. Ils n’étajent pas
-tous très riches, mais Île l’étaient
tous,À coup sûr, beaucoup plus que
les présidents desEtats-Unis. :

| ©i

Dans lEncyclique aux évêques da |-
Brésil,8. S. Léon XIII demande l'ins-
truction du clergé, car l’ignorance
est la causedé mille maux ; il de-
mande de joindre à la sainteté la
gravité des mœurs Les évêques

doivent former des prêtres, fonder
des séminaires et envéêyer des prê-

 

“cain |de Rome. L'Encyclique. dit
“ensuite t “Le concours aux ovdres |
‘religieux doit être accordé aux éré-
ques”. :

Le Saint-Père félicite les évêques
du Brésil de leur soumission audé-
cred de 1890. * Surce point, dit-fl,,
des effets heureux ont’ été obteuus.
Il faut que les congrégations s’occi-
peusde l'instruction des enfants da

| peuple. S. 8. Léon XIE termine
en engageantles évêques à fonder

mes,leur rappelant qf
-eat une arme dont ils

 

ventêtre Vobjes de-lours préocou-

 

‘ Avaateur de Jonathan et”‘son
‘ continent, * MaxO'Rell, parlant du
génieg’iavention des Américains,
dit: * Que n’inventeront-ils pas à
Chieago ¥ Pendant moa séjour, on
parlait d’atiliser, comme moteur,
dansles machines à coudre, la puis-  
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pesde1acour vapé-|

rieurds, dans les causes contestées, |
se sont montées à 16,220 pendant le |.

beaucoap en arrière et il devra s’é- |.

tendues dans les cours du distriet |

sojes cependant A appel daus les|

 

présidées par des juges des cités de|
1 chaine lutte. Ils a

y &six ans, M. Cleveland n’avait |.

deu |

tres et des secours au collège améri- |

des associations charitables.d'hom-:

se servir, et que les ections doi.

| quarts des femm

 
çait que 40,000 Cas A
s’étaient‘portés depois 854

Le pou damon ds

le pontife régnant se =
fois do plus Sa t’ex
vant: Heo

- Lions XIIX x s'est pas prenoncé
sur ia question (prohibition totale)
desorte qu’il n’y & pas lieu pour le
Witness de s’émouvoie| au pointde
faire l’éloge du pape. Mais ceque
“NOUS DO comprenons pas, c’est que
l'on trouve de la tolérance dans |’
terdit de Mgr Watte)
distingue la mesure disoiplinatre de
l’évêque de Columbus,

de le tolérans

 

ure quel-

{mon 1 alors, dès le |

Oui, dit Ga eo, consommé

 

 

nement fédéral en
alarmé.

vient de rojeter
frappane d’impôt d°
que cent acres des Te

donne point au
lait ou 250 lbs de beurre, par année,

. Ayes soin de tenir votre étable
proprement;; vos vaches doivent y

crever ; étrillez vos
les; le temps empl
‘mieux payéuujourd/hui que celui
cousacré à la toilette des chevaux.
Ne donnes & vos |vaches que de

faite par des
personnes propres, ès propres!

Après le cou c lhération, le
lait doit être rence à, aurtont pour

- les beurros, et môme{|pourles froma-
ries durant la saison chaude. Pour

a fromagerie dans lès temps froids,
ilest aussi bien que je lait mûrisse
pondant quele frorpager dort que
de voir ce dernier s'asseoir ie jour|.
en attendansqueson lait soit assez
avancé.
Places. votre cani tre dana on én-

@roit où l'air est pur ; mettez le lait

quand il s’agit d'en |laire du beurre
ou du fromage. La niateforme à lait
doit être au moins à 100 pieds de

vane, :

| EN GARDE!
Be Lsnnsmt ontaves portes

“Cetsnhemi ui est
dangereux qu’il se montre tantôt
‘sous una forme, tantôt sous une au-
tre et qui par ses mille moyens sè-
me la désolation sourent la discorde,
le découragement la misère dâns

ceterrible ennemi c’est

  

   

   

  

graud nombre de jejnes filles. Fem-
| mes et filles gardez-yous done de ce
mal en, fawant souvent -usage du

| merveilleux remèd découvert par
le Dr Larivière. * azeur de
la santé es Female
Plasters ”, les

appétit et aide
ne trouvez pas -kpouste 4

i ce remède-dans vo localité, épri-
sanow dela parole…chez la femme, ‘ves au pridialreDr J. Larividre,

: Eneffet, on mettant le menton en| Manvi i & Sous,

communication directe avec: les de Montréal,Là. anx

rouesdéin machine,gayeet. 0,  
 
 

| baaatie 6

| contre 4 1a t4te du lac
11a 8i les tley.sont presqu’aussi

| brenses, elles sont désertes; quand

|

siècle, des mesures We répression i
‘contre la presse ? À

: “* Il devrait, écri “y avoir
quelque cosroition lois contreles
éorivains ineptes et inutiles, comme
11 y en à contre lee nds es les
fainéante.” ; EE

Lea Patrons se prépérent à la pro-

+ Beauharnois a une

Negardes pasuneune vache ‘qui ne
» 6,000 ibs de-

vivre ot ne pas faire (que de n’y pas

bonne nourriture, salue, pure,douce ;

à l’abri du soleil et a pluie ; ous
deux choses sont bonnes à leur pla-
ce, mais sont de u de valeur

létable jon de la poroberie et être-

d’autaut plus<jame.dirigeante de in

CHRONIQUE 
Lobows ot tobos én Naint-Lourent-
Les H1ile Satru—Bcauharnets—Hes-
mands et
~ValleySola-Filntare (apes

| pemtante—Eaprit d'etre:
prise des citeyemsta ;

Le haut et lebas du: SaintLaurent
offrent-des contrastes bien accen-
tués. Dans le bas, le grandfleuve
aoule entre denx rives, dont l’une la
septentrionale est fortement escar-

»l’aûtre, tout en offrant deses-
carpements, présente aussi des cô-
teaux cultivés et verdoyanuts; la
rive nord est déserte ; ld rive ‘sud
est panachée de villages ot de peti.
tes villes aux maisonnettes blanches
aux clochers toujours superbes.
En baut, le fleuve, dont le cours

est pius tourménté, plus adeux,
moins profond, baigne des rives peu
élevées, des villages populeux, des
petits centres de commerce et d'in-
dustrie, des flots de toutes dimen-
sions, le superbe archipel des Mille
Isles. Eu bas, la nature est grande,
-majestnouse, ses contours sont de
grande envergure ; les cîmes altid-
‘res dominent le * spectateur saisi
d’admiration. Ld-bas, en haut, c’ess
In-nature avec mille ot une mignar-
dises, uetie ot séduisante. En

ave I'dme ; en haut, elle
la remplit d’un charme pénétrant.
Moiqui suis ducôté dubas fleuve

que je cofnais et quevous conuais-

{ pou du haut que ‘vous
peut-être moins. |

: si

Le voyage des Mille
des pins intéressant que
entreprendre. Dès 9 beures
tin, ie bateau, après avoir a itté
Kingston, s’engage dant une série
innombrable de chenaux qui serpes-
teut & travers des flots de tontes
formes et de toutes dimensions.
Quelques -uns d'entre eux offrent

   

| Juste asses d’espace pour, loger une
maison de campagne, unebaignoire
et une remise à cauots, D'uucres

magnifique,spacieux et bien boisé.
La plupart sont habités: On voit
de riantes villas, aux persiennes
lisérées de rouge ou de bleu, et sur-
montées d’un pavilion tantôt amé-
ricain, tantôt anglais ; car le bateau

len circulant dans ces ‘méandres fio.
viaux, touche ici à l’état de New.
York, et là à la province d’Ontario.
Rien de féérique comme le spectacle
des Mille lales, par une matin en-

-4 soleillée.
Le soul pendant que je con

de ce paysage est celui que l’on ren-
uron ;

om-

on leshabiters pour la belle saison,
apra le panorama des milles Isles

int-Laurent.
Et lorsque les mille Isiss sont fran-

chies, le stesmér tombe dans les. fa-
meux rapides du Saint-Laurent; il
en à pour ia journée de cette navi-
gation mouvementée et émotionnan-
ve; co n’est que sur les ¢ heures da
soir qu’il franchit les derdiers rapl~
des, ceux de Lachine, qui ne
les moindres de collection,

 

: 3 x" Je A :

Les canaux que l'on s bt6 toresde
creuser pour éviter ces rapides ont

i t Dion) rereagente ©hornres don mp « :
d'année on année,
»Les petites villes de Beaubarnols
ot de Valleyfield ont Loute la vie et
l’armeture des grandes villes, sur
les bordsdu canal dé Beanhar
on sent qu'il y achezohäcune d'elles

- [lee éléments de - futures grandes vil-
es.
Elles sont sur le passage non sea-

lement de la navigation, mais aussi
de chemin de fer. Le Gr à-Trono a
un terminus à Valley ‘

|
È

ure de
-coton, une grande fabrique de meu-
bles et un aqueduc. C’est aussi le
chef-lieu judiciaire dudistrict. Les

ns y plaident autant que daus le
(eme fleuve; o’est-à-aire qu’ils

n'ont rien perdu de leur garactère
normand, et l’un de mes bons amis,
Homme des plus estimables quoi-
qu’avocat et pardessus ie marché
couseil de la Reine, M. Th. Brossoit,
Ien compter long À ce sujet.

me en Vacances, les plaldeurs se
coadolent dans son bureau. | Heu-
Teusement qu'il peut parfois échap-

| per au tracus de la c
lant avec un magifique yacht à
vapeur, ve réfugier dans une villa
située loin du monde,des clients,
des plaideurs, des factame, des dos-
siers, des subpænas, es prœcipe,
des veuves et des orphelins, eur le

de fusil d’une série d’Îlots, appelés
fles dela Paix, qui sont séparés par

table royaume » gent canard,
Autrement,il n'y1anraif pas moyen
d'y tenir, etla profession d'avocat
serait un vrai pilurl,
Certain industriel se prépérait à

ouvrirune grande bus derie à va-
‘peur & Beaubaruois, Joreq
matin un habitaas du céleste empire
est venu s'installer dang la rue prin.
cipale,avec tout un outillage de
blanchisseur de gros ¢
bro et de la buauderie à été ajourné,

puis quelques seminines Ohoog-

 

tion, fait la lensive s Beiuhar.
nols,et paraît content oesona affaire.

° Valieyfield, frère cé
de là sur le bord et à la tête du che-
nai du même nom, &û pied da lac
Saint-François,près des rapides du
Coteau. C'est un centre industriel
qui so développe avecplus derapl- |
dité encoreque Beauharnois. On y
voitl'une des plus grandes manu-

l'avantage de visiter cette haaufac-
ture eu compagnie ge Louis

1 Simpéou, gérant xénésal ia ma.
nufactare de M. Brossolt etdu Dr
“Ostigny. M. Siæpeouest an expert
dans les fllatures ue coton ; c'est

iulacture
dans toutes ses nariids, y à 1,500
Ouvriers employés Avasing Lebor-
dereau des g
auxouvriers «at de #5, La pro-
duction ds la manufacture est de
quarantetounes où 404.000 verges de
coton par semaine on yfabrique les
tissus les plus Hos come les Stolen
ordinaires.On vstime qu’up profit de
{ de cent par verge suffirait à payer

la Montreal Cotton Coqui esletitre
officiel du syudicas. Uette mauvfac-
ture devais originairement être ins-

   

 

   

pris plus de temps éclats
poûr en venir à une €
-de Valleytield surviat

tions avantageuses,
000 qb Boe exuMp

Sninipties pour= piston années, 
 

seil muhicipal de ceitéville ay A

sez comme moi, je vous eauseral un’

ientèle en al-_

bord duSaint-Laurent, à une portée

des chenaux rem plied’ajoncs, véri- |

factures de-cotou du (\unada,J'ai eu-

ages payés par mois

offrent au contraire’un pied-à-terre |

er
-

ois; I

ue ua boa |

tde fin. Le |

aoc'est lo nom du chinoisen ques-{

cde Beau- |
harfiois, est campé A quinze milles

aes dividendes aux acticonairesde | 

ne et d’accise, un aqueduc comme à
Beauharnois, a lumière électriqueae
es le téléphone, un Jours
‘madaire, le Progrès de Valleyfeld,
dont l’éditeur-propriésaire, M. Cha.
Werner, ma $ l’aocueil le plus
aimable,

visibles, reliques d’au

"centaines de’

te leçon et

t pour agir comme,Val-
leyfield. Une exploitation ni em-
ploie 1500 ouvriers et leur ibue
$25,000 par mois, mérite bien qu'on
lui fasseles yeux doux.
> Il yaémet3Neae woe fa-
rique de papier + le production
ess de huit tonnes par jour ; des
chantiers de marine, deux moulins

| à farine, des scieries, deux fabriques |-
de portes, châsais, etc, une fabrique
de conserves alimentaires, une bri-
querie, des carrières de pierre a
construction.
Valieyfeld est ansei le siège d’un

évêché catholique, dont le premier
titalaire est l’évêque actuel, Mgr

rd; on y voit one cathédrale,
des‘églises méthodistes st presbyté-
rieñnes, un cougent dirigé par les
Sœurs de ia Providence, une acadé-
mie, un bôpital, deux bauques, une |
cour de circuit, un bureau de doua-

D.y constrait en ce moment, près
de là cathédrale, an édifice destiné |
à recevoir péndant toute la journée
lesenfunis des famiiles d’ouvriers |
employés dans Jes manufactures.
Cette institution sera organisée sur
ie modèle des “Kindergarten” on
Allemagne : les enfants y seront
çus et instruits au moyende le:
de chosesjusqu’à l'époque de
première cousmunion.
_Cetteinstitution, recommandable
de toutes fagons et dout l'effet salu-
taire ue manquera -pas de se faire
sentir bientôt et profondément, eet
l’œuvre de sigr Emard, qui s’occape
aussi de jeter les basusd'un nov- |’
veau colldge commercial ; ce qui se
fara d'ici àsee semaines.
Quant au rgarten”, il

“près pourle ratesNeseptembre pro-pro- |
Chain.
‘Eh biez !-voilà de la. belle, bonne.

et patriotique besogne;eile me jus-
tifie d'avoir pris ia plume pour le |
dire, plasou moinsbien, 1] eat Vrai,
mais encaotdonnerdos
idées aux

a

| Eaoom agnie de M. Brossoit
bord son excellent yacht

à vapeur, jal pu aller visiter les
travaux de oanal de Soulanges.
Ce canal aura un mille de pl
celui de Beauharnois, c'ést-à-dire
treize milles. Le nouveau canal est
conatruit par le travers de l’ancien
canal dons il reste encore une éolu-
se et quelques caissons itemens

cavations que l’on a pratiquées jus:
quiet couvrent à peine tro
peut fort bien être construit 4"

A cing ans, mais je ne serais pas eur-
pris que Jes travaux durassent dix
ans. SiEmile du. gouvernement,
mol, je ferais durer ces travaux-là
me écade, car an moyen du canal
Jepourrais faire deux élections ;

les gouvernements ne ‘oom-
prennent pas toujours ces choses-ià. |
À ia naissance du canal, l’Ottaws

tombe dans le Saint-Laurent, et ia |,
ligne de démarcation des eaux de la
{vidre et de culles du Saint-Laurent |'
se dessine avec Une netteté parfaite:
d'un côté Une nappe émeraude, et de
‘l’autre. un
C'est d’un effet charmant et pitto- |:

Jana= pPacs enchanteur {
rot d'an oôté os|

rideau couleur

de l’autre. ,

; - phan Prov,

  

toony

Electrique du pr Thomas, ” et le
public est ime à dire: “C'est
un des meilieurs
usage;  “ l’Huile Klectrique ” à ac-

leur, des maux
mériteLa
[re 14

M. Thos Bell, asin maison Boots j
Bell & Cie riétaires de is m
nufacture peopmeubles Windhäm
éorit; ‘“* Pendant plus d'On an je ne
passal Das Un seu
de violents mæux de ro ’essayai
tous les des ’espérais
quelque soulagement, sans ré-
sultat, Je me prooural alors une |
bouteille de la Découverte Végé-
tale de Northrop & Lyman, et com-
mençai à en faire usage suivantles
directions. Je m’aperçus a tôt

que mon mal de tête m’abandonnait
et me voilà parfaitemens guéri.”
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  be |nduny'sReady Mesief
| dts los premières tadices de la
|| deniens! du de mainise: si vous
| | ten mae dela maladie ou d'un
‘maul qw que, vous seves gudri

i

    
 

 

he le medosin deInfamille
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“Prenez au trou, mettez de lepâte

| Cettesimple recette & mis A mal des | a
antour et faites frire dansle ssindoux.”

- milliers de personnes, simplement à |
causedu “faitescuiredansle seindoux" |
qui, comme chacun sait, gêne ladi-|

‘roms av0s employéle misdoux,0. a

- oayez la

Cttélene
lanouvelle graisse végétale, et vons

rez émerveiliédes résultats denen

et sains que vous obtiendrez. Rle
aucusé odeur désagréable, vacun gobt
lésagréable. Bi aucun résultet désagré-
on La! Cottclens est vendue eu

seauxde3 et 5 livres, pes |  
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EEasur |seta et los
intestins à okt iat

1 taanton 2érisoudans tous los cas de
terie. ot éérangement

d de touts sorts.

Sa ml4€ aversTaEEca ‘vouduacs aon se
i > on arp
ments of Louley las douleurs Latersus

La Malaria sous toutes ses Formes

. Khorie et prévenwe.
. d'agpat curatif éaut tee l'anivers

rn lesèvre. lèvre intermiitoëte et toutes
os de moin biiourés ot autres, aidé des
Radway, sual rapidement que le Redveye Randy

voyageugs dpvraicns avoir svee eux une
bouteille de Kidway's 1
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. | pauvre enfant | sanglotait .
| Delmas avec un effrayantdésespoir.

| dont lo pas retentit au rex-de-ch

À eune femme. Je suis-content rie

| pneu :

qeCAFELIQUIDE

d'à son tour vers enfant.

: ‘ami, voilé le médecin, murme

: |. —Ærop| tard! marmotta le: à
{2} min, en

A Wuls,....ie.. g8 |Voutdite quem

ot Sere...Aludo

« _—J'uleur Denis! Adi
Tes AlMerrie,

oo aa....me

nde | découvrit, et / enlevant [en

poste. | étendit doucement”

, te|
de prouant daus/ves bras, l'avait

| escscsesesessGYM 69Spor

DESTRIBUTION DB PRIX184 |

brairie ?
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arsPARTIE ~

HOYMME

   
Ce Au secours, rrêtes l’ is |

‘ exelamsHélèneace voix -féobi- |
; -Tapte.  . i

piTateGa 7 esttl Fiposts To gang
a

} | che de pin, fit ‘tomber le couteau
: d'Holtiot,Pet 'encerclaot d ces
bras nerveux, le colls au mor/

—Etsi vous ne suffises pas, me
| voilà, Duboscq ! intorvint M] Demis,
en émergeant tout |ensouflié | dans

{ Pescalier, ~~ | —
. Le peintre darlait, a. it;
trépignait :.
Le policier laimis Jos mer

otlui ha los jambes avée aoldes-
térité-miraculeuse; puis, le |con-
fant aa biffin, entra comme un ou-
ragan dans la chambre, en disant :

—Allons, madaste iabête féroce
. oat à vous!

1: MaisAl recule. 0; Pp trifié.
d'horreur ‘blane pomme a che- |
mise, ;

Moustache, inondé ‘ de a
gorge _ trouds d'ine plaie hidpuse

"| somblait rendre le dernier schpir,
; Ç'eur la poitrine d'Hélène, agenpoil-

: Leetplearant à chaüdes inrme
oustache, mon enfant, mon

me

“Oh! un médecin, ad. som du |ciel,
un-médecia! -
—J‘arrive, répondit M Vai 1,

nées c’est la Providence qui m'a
| amené ici !

—Bon, nenepleures pas, madame
©|urine, xalait l'enfant, | eo ombras-

santavec passion les mains de la

ourir pour vods.…...…. c'était m
Tove! jevous simais tant | Et pu in,
cost à éause du pistolet...... qui
était mouillé... sans ga...
Mais jele savais| Aussi, p ares

»seovecth dites 1 Ça me fait tre

in¢...... et puis, quand... tou} -
ra fini... alles ches mère Drou buse
In pauvrefemmes été bien bonne

yur moi | Dites-lai...…..…. que je
‘aime bienaussi... ;

LL voix be Songun ta
aque parole. oigls €

‘dansla Facto d'Hélène fe de pe |
Taient peu-à peu, ves yeux déve
naieut glauques, et, par moments
‘souloment, une flamme y pasqai
~~ Un hoquot secoua tout son être,
amenant” un Boaveaujet de sang
aux lèvresde an blessure,
Mmo Delmas, s’écrasant le sein

sous in pression de ses bras, of
br t son à pour arrêter le
flot do désespotr qui montaisà sa
bouche, lo souleva et'embr
frénériquement surle frost. .
M. Denis, v'appr

dévusié pur1émotion, ©

le vis

ser

: —Ahb}repritMoustache, dood le
; front»’iHumins, M. Denis, tout est

bien, le monstre aura son comple |
—Chat!..... Be parle pas, =

poileler lavoix tremblait, |

Ke crampoununt avec ‘
à jouns fomme,…….….….

 

“

.. ua

pourtant | bien _voulu,.... ese

‘an vais...
, madame À

VOUS.:;suse... me

eu à M; VU»

à Champoreau au
saovot Ohl...... ma...

lénel...... m
énonce je.vous.cou * :

La tête du pauvre petii re omit
en arridre, ‘inerte, livide, convisl-

‘affaireest…insesh claive,....

lo sena!
svout

esse
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N. |D s suffoquait,otne patque
le montrer du doigt au-docteur qui
entrait,
M.Valréal courut vers le !

avec une délicatesse infinie, y |

Cela fait, il l'examina longt
ment, avecuneattention :presq

monagaute. Lu qu.
“Tamluh bien ? demanddrent ilafob
Inj e femme ot l'inspectear,

médecin psan temps, Jo
| comme un sido

| —Le malheureux ! artieula-
blessure est mortelle...| et
ou seul UFFAit……0….... -

| 20h 1 ille voudra et Le poux ra, |
| , s'écriaHélène en tombant
àgenoux, et en  sücoombanteu
aa spasinequi l'étreiguait
ohnvosenuscnses *Lesve sscottanews se00.0. e..

+ Pendant que M.Valréal déplo
toute an écience, an de faire jun

| ue Delmasaux soins de I}
lière, accourue $ offarés, s
baissé vors le cadavre de Lion,

té dans la chambre
Le corpede ln pauvre petite Hô

“était déjà rigide : ie couteau d’
 liot l'avait éventrée |

; Le museau encore contracté b
| le rictas do cvière qui l’animait,| au

at| momeat où la mort l'atteinte, plie

de diap et un mordeau de ©
élaient restés pris, ‘comme: dan
étasu.
Le policier ‘baise douloureuse

‘ment l'animal eur le mue, «
flautant de la main qomme s'il K
“enovre. vési ;; .
—Pauvre mignon…...mon Ë ave

:petit chien, méahonna-til d
‘Voix brisée ; voilà donc où t'ont cbs-
duit ton dévouement, ta bravou
‘ta surprenante sagacilé,
ps essuyant deux grossesle

varodroesoù disant: - |.d'humbme, brûlantes, presque* TI

san
A : |

 

MEVidoc

| une thaiss, dissimulée près dela

| Chacal qui, d'us mou-|
iinetrapide, exéouté. aves une bran-

- min-té, voyez-vous Pourquoi

e finir,

“| ment l'oreille au policier : fe

. Jo serai,

| lui, appuyésur le gourd

. miracle, M. Debis, ayaus confié |
DRAPEAU, SAVICNAC & OIE, |

140 rue St-Lanroni, Meutréak 1
| Thtrsoss5e
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En entendant lavoix de
Péréonloff qui entrait, suivie de
Champoreau, M. Denis tendon
loureusementle corps do Lion ser

 

  

 

commodo, et courut an-devant
belle Russe, en mettant endo
sur ses lèvres, |

D'une voix basse et brisé, lui
_rnoonta suceinctemeat le 8
crime que venait de commettre
Heltiot
—Le monstre! véoria la jeune

femmeavec
* Je m'on suis doutéeenle vo

tté où couvert de sang,
cortidur, sous la garde dwn hor me |
à.vpussasans douta ro

. Moustache? iuterrog
l'exbrosses en méchant ses sa
glots, est-il donc mort, le pas re’
petit?
Le policier fit un geste d’inex :

rosbla pitié.
—P28 encore, mormura-t-l.
—Quoi ! éxclanta Olgaavocé

vante, craignez-vous dunc…? : |
—Le docieur est près de lai.

il n'ose se prononcer, : |
—Ak ! j'y vais, riposte vi

la comtesse en se précipitans
l’autre chambre.

Charporess,a

 

    

  

   

   

 

  

  

   

  

  

   

  

  

 

   
   

 

   

   

    

  

 

  

 

   

   
   

Pendant que
 sisannt les Laine de Th
se prenait à pleurer en aea
ex
Oh! monsieur Denis ! c’est al

à la Providence d’acide choisi 0e

moi? Ma faetion est
et ga m'aurait fait plaisir,de donn
‘le reste àtous ces bonscœurs qu

..maisun enfantl...... qui

oN ourtant | vous 8
écouté, ah
advenu ? interrompite
Vos chevaux baies plas oy
que le mien, assuries-vous! Et
vouJorles arpivée r trouver, à

t corps de Sustache,|je 8
davre*de Moe Hélène et le ar
trier dis 4
—O0h que jevoudrais Pooh par,

l'écraser, le mettre en misttesaoh
-gronda le soldat, en erispant‘| b
poingoi fureur !

M. Deimas, mon ami! nor
assez de sang comme celui C'e
déjà trop de Moustache mourant ‘
de monpauvre ER
~Heia | votre chien...? ’

—Le voilà ! répondit l’inspectetr,-
en détournant' tristemen
11 nous ahvré Hallion, et I's
de ea vie,’ t
—Ob |

& arrêtéeà l'instantoù il allait fre
por Mme Deltnus.Cher petitLioc
éros obeeur ! Enfin} mieux. vag

quece édit lui… an
Le brosseur. ee. Umidy.

—Est-ce que jene peux
Moustache? demanderadr
larmes plein la voix,
—Bi, mon garçon, mais -

vos youx ot syes de I'énergief I
fautépargner les émotions sa ’
vesubiClk

Bsort, monsieurplore pat...
gos le brosseur en so tampons

paupières avec rage. |
Et,pu la pointedes pieds, là
na pièce voisine, pendant
£ Denis rejoignait lo Chacal. "

Holliot,ficolé de façon à nepot
voir faireun mouvement, giesit
long du mur du corridor, et,

in
s'était muni dansls pinaga, le chif-
fonnierne le quittait pasdu regard

: Vous êtes mai ici, Dubosc1 ls
.trançaillement l'inspecteur.

! monsieur, àla
comme à la guerre! _
—Empoignez-moi ça p

et descendons-le.
. Les deux hommos

 

  

posé.
—Là ! articuls te polièler, eu

. tendant mieux, vous pourrez tou:
j r. Et of, par ha

rable faieait un moave-

 

     

sard, ce m
-mont, dur!.....…cassez-luibras
et jambes ; rva qu'il soit
 vivaas en arrivant.à Paria,lorout

 

garantis qu'il y arri
TA0niD ©L bauf, monsieur, ei vous
me permettéz Je ne pas ie quitéer.
—Ab!certes, ça vous ent bien dû,

mon pauvre homme,
ent, M. Valréal at
ondrement de Ia porie,

liciet a'élaoga vers lat.— I
| docteur?. venquitdl | p

yerai. Vous aves
bon cheval, me dis-on ?
—Exoell :

 

         

raménerai en méme temps le cow-|
missaire, qui doit être prévenu,
—Parfait, oécria l'inspecteur;

; | pries-le de s’adjoindredeux
‘mes afin que nous puissions mettre

| ce. éoquin-ià en sûreté, x
esates ae neBITS SONDve a vessusanentshrenavsie

- Sueiquesboursepls tard, a 

e
e
e
e
d ei

E
wy

la

nes, ea

‘volution

. fache,

ve. un morceaude d ‘et war pat
pha [de chair | rep wh
f" —-Ooi, la chairde l’asssesin, a:

tousce qui M'est prie oar«=
blessé ne sadrait être transporté. Je

missaire,  trausportaient Helliot,

n'avait ions | lve. |
I était convenu queles deux jea-

nes femmes et le brosseur reste
four. à lapetite maison du carre-
our, janqu' ce que Moustache fût
guéri, où,—oe que Bal ne voulais

mettre,—mort|
M. Denis, avec le chiffonnier, par-
it pour Paris, ne s'as remetiant
s’à lui-même du. soin d’accompa-
er l'assassin.

nfin, dût-il sacrifer sacliontèle,
alréal avait promis de

tes ses heuresau chovet de l’

Tiins emportait une lettre
"Hélène à son père et à son mari,

| et son dernier mot à la jeune fem- |
cocherme fut, au moment où le

 foueuta aoû attelage: ;

| —Sauvez Moustache, madame!
le reste me regarde

; —Amea | conolas Mme Péréos-
avec gravité.

Pendant qu'une
gts ot speurés, °

|—Hoë ! bou!lou bassajou

| BE XIX 10

‘Jamais ls izanquille ville de
Ouai De s'était Vue à ‘pareille fête!
-M eembiait que tout Paris y oft |

émigré ; ol. on effet, Paris tous em
tier, dans ce qu'il y & de plus en

On aliuit juger, en la
‘cause Jisabre connue sous som
de: “Crime d'Enghien,”. dont le-
Lee verdict avait été cassépar

Coar sypréme, :
| Grâce aux journaaz, Ja:vérité [YJ
tait fuit jour; on connaisssit I'urres-
‘tation d’Helliot, et tous les détails
de f'invraisembiable et dramatique
Pop d'Héldne,

Dbnis, qui savait son pablie
parisien sur ie bout des doigts, s’é-

tout ce qu'il avait jugé bon de don-
ments à une curiosité quai

avait Pp

|| Depuistrois mois, des flots d'ep-
‘sre avaient donc coulé, et le réa
tat de ce lyriemo général était wa
iédestal triompbal élevé à Mme
Imas, à côté de laquelle len

Carle reportage n'avait risares.

partout, se sorvast de
où lespoeminces incidents de
torn Hélène avaient 616 dé
és, et rien que par leschroniq
racontars et indiscrétions. de Ia
prose, l'avocat général auraitpu

les mains ple
Le matos ŸKdooq — où 5el'ap-
Bereaplate 'aioui— lai ‘avpis.

: Evfia, lo} js couraitque Mous-
snuvé par la soience du doc-
alréal of Jo dévouementde

ue Delmas ot de son vipour;
ras venir déposer.
Aussi tout Paris avait-il prie

d'asennt la salle d'assises, ot fut-on_
un lu émouvant et plein
d'une indescriptible grandeur, que
le tonnerre -d'applaudissements,
que le président se garda bien de

primer, qui salon l'entrée de la
ne femma, aubras de son wa

° entourée Mme Péréoul
M. Denis, du docteur Valve
Champoreau, de- Dubosc, de tous
cour enfin qui, de près ou de loin;

taient une pierre l’édifes
Li = olle avait ol courageusermenh

‘qonstrelt. !
Une poyre

"a ition de ce, “oité 00
Pole par doministère pr

vi
Mais oo tes aa milion d'un mur

mure d'horreur, que l'accusé Hel.
Jot vint s'asseoir sur la sellette,

Rs, on réalité,le misérable, oatre’
“leacrimes qui I'y avaient amen;

| |était effrayant àvoir.
Sa barbe et ses cheveux, mi-par-|

tis
és do taches blanches, nées des

ire et roux, s'étaient mouthe-

, |\- | affres de son iacarcération,
Have, décharné, repoussant, aveo

plus, il dut Sire soutent par los,
niarmes ‘préposés sa ‘garde,

tank la peur-etia écheté varaient]
‘anéapti,

tépoadre, pour nier effrontément|
tous ce qu'on lui impatait—en dé
pitides

NoD

 

J pourquoi les ventes dela
Hood's Sarsaparilla tent |
costinnellement. Essayez
i

J 1
i mar detète, :

i 7

MalaiseSrmprores,

Doindlepontion réarere noplr
sômes, si où lesnénéylige, se
loppervnt en une maisdie aig

a ux.dicton populairese dis
’ entlou Vaus

 

er | Pour.cettemaladie onen Vous
‘| couchant deux où trois) Pilules V6- |   

soirs
guéri Sr © ino

1 ! .

Icomme ua sitop, :
commeverm:fuge, à nour l'ex-

> des Vers de: er

 

des enfantz  amo-
lit Les gencives, déduis dintamimas
tion, calme is
Sasalence,

|

 

  

tes goudarmes amenés par le com- }

trivlement ligwié, dans ie landeau ;

Esis]

eas chron

[vue d tous les titres, s'était trans

|

msaktats

:

Nui
Porté à Douai

les proportions d'une ré- È

thousiaemede la foule hissait |
Maurice, Monstache. es même be
ea -

établir son requisitoire,s'il n’oût qu |LION
rendes arguments |ai

asscicatrices que rien ne cachait

A peine”sroava-til ia force dei |

| preuves muîtiples et indé
+ Pt qu'Hélène avait réunies—.
= otde cellesque M Denis y. avait

jointes
|

pouplereconnaitvite le mérite

26 cenala bouteuleES

le Guérieseur des Cors

iyIl a enlevédix core, sans
aucunedoaieuraleur suries euse| qu

Eyabout le faire encore.
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{Royal le grand. pique-niquelibéral,

  stesimportants :

5
r
t
e

   

  

1 Chaque veïlle de jour de marché
4 y » prise de bec et quelque fois de

ifiltivateurs, près de la colonne
a 'elson. Les premiers s’écriont :
4 Rous y sommes, nous y restons

At les autres retorqueant qu’ils ont
Yn droit indiscutable de placer vois
lures et produite toutle long du
‘rottoir ée centre Les scènes dis

1cieusss; bruyantesreviennent,
jeux fois par semaine, offusquent
jes passante,aburissent les résidants.
jt jettent. du discrédit sur toutë
site région. N’est-il pas possible

sions de sa course à travezsjecom-
6de M. Raymond Préfontaine.

M. Ewan trouve charmante is vil-
Jette de Longueail, gracieusemens
ssive sous les ombrages et sur les

Pords du St-Laureat. Os qui parsis

   

 

  

    
   

nil n’y aib qu’uneseule église par
Fvillage ou petite ville dans 1a pro-
vince de Québec, tandis qu’il y ex”a
trois ou-quatre:dans
guded’Ontario, d’où ilconclutqu’a-
Mprès tout, si nos temples-sont plus
jorguetllenx que ceux de là-bas, >
fe nous coûte pas pins cher, à

ida que nous n’en avons qu'a
Le correspondant da Giobe ais

“quela croyance générale, à Ontario,
est que les cuitivateurs de la pro-

i Vince de Québec font encore leurrB-
colte à la faulx et à la faucille, mais

/ c’eas une erreur et il à pu constater

Tpartout qu’on est ici parfaite ;
f pourvud'instruments aratoires. Tn
à été épaté de voir qu’à Saint-Hu-

le bureau de poste est dans un |
hotel es que celui qui vous venddes

j tlisbres peut aussi vous vendre da
"whiskey. II' ne trouve pas à nos
| campagnes. l'apparence opulente
l des campagnes d'Ontario, et iciles
résidences ne sont pas aussi jolies
que dans l’Ouest particulièrement.
M, Ewan ©st venu en contact avec |

une foulede BOS gens et ils a une
| bonne opinion du eultivatear Cana-
dien-français, Il vante son esprit |
d’économie, son urbaulté, sa gbné- |été
rosité. Il trouve étrange que nos

*-cultivatours n'aiment pas à vendre

leurs produits, etc, à la pesée: En
outre, il prétend que les nombreuses
familles out provoqué le rmorogle-
ment des fermes es que aGtre  pro-

| vince»a sodffrira. :

LE “HERALD” ;
Nous ati ironssérieusement Pat-

 tention des actionnaires du Herald |

 

{3
ii

jh

“à4

sur le peu de contrôle exercé pat/
qui de droit sur la rédaction et in

sous-rédaotion de leur journal. On | .
a Pu oroirependant quelque temps’ =
queleHerdid, sous ia nouvelle di-
rection, eersit sérieux,impartial,
honnête dans ses appréciations,
mais du train qu’il dégoise contre la
police, les pomplers et le reste, oe
confrère sera bientôtrelegué dans le.
coin réservé aux feuilles grincheuses
“orankish.

BODCHERVILLE|

* Nous sommesalls i Boucherville’

  

hier soir et, n’ayant pas été mis au |
nombre des iuvités, nous ne arai-.
gnons pas d'être accusé d’exagéra-

tion en disant que l’illamination
d'hier a dépassé de beaucoupla
première en-beauté et en originali-

  

  

  

' vont Ia parole. dimaache proobais|
i dans lo comsé de Valet.

ton dénènes

La parole cut aùx ministretu|ü

‘
s
s

sheveux emire les cochers of led | …

i combattre les flammes.

‘ . naire cousidérablement au bon toho-

chaqueboar|

 

M. Tarte ÀM Docchènes sdreste-

L

“Cent demain ausleu au Pare|

 

organisé par le club Letellier. M.
Laarier iet ses lisutenants y.adres-
seront,= parole.

|A LACONVE,Nrion|*

 

 

Firjustion4
a«Herald a l'égard

:despompière od

 

| 1ontfait Tour devoir ooù-

‘en termes i(he l’article du
Heraldd’avjourd'hui sur l’inceudie
à la Montreal Steam Laun

Ils considèrent la tirade u come .
frère comme injuste, fausse ob mali
oleuse.
Ceux des membres de la conve.

tion quisont restés ici et qui ont vu
le feu en question s’accordent à dire:
que leurs confrères montréalais non.
seulement ont fait leur devoir cons
rageusement, mais qu’ils ont dé-;
ployé toute 1’hablieté possibledans’
eurs différentes mauœuvres. pour|

Quant aux autres qui ont pria
part à l’excursion, ils ont constaté
que quatre pompiers seulement ons

enlevés à leur caserne, pour
| prendre part à l’exoursion. Par con-
l ségaent, disent-ils, cela n’a pas dû

tionnement de la brigade.
Après'avoir rendu,cemoi

à nos pompiers, on a fait
sion sur les différents sujote ratte
dans les conférences faites auxréu-
nions. précédentes.
Puis M. Jerry Carléton, de Sionx

Falls, a fait une conférence sur la
manière de ueho des dévidoirs,
pompes, eng yaux,etc.
Le chefSwevney, de Chicago, dis

quemos pompiers ons.prouvé hf
au GhiaSe-Antofue,quis

©.

 

TEESE
: outre som proves aux aunisesi :

Ce matin, en. courde police, Vié-

niers par le détective Gladu pour
vol de marobandises chez M. Bé-
langer a compari de nouveau dee |
vant le juge Desaoyers, pour répon-
dre à une seconde accusation deyvol
de marchandiseschezM. Beulac.
L'acqueé s’est déclarérapoot

a 6tébirnosD es

  

y.subir sonpro

Foster.
quid coupable.devoi de

Ch | ohemsim’ -

Lesconstables McGrath et Tradel
ont arrêté hier soir, dans un restan-
rant de la rue des Commissaires, ur
fuatelot du nom de John McCarthy,

a

 

Ado] he Tho 6 de 15 anes |
606ArT Thorn,delou "constables|

aur les quais 12% lbs d'étain, valaut

BUaccusé a plaidécoupable obpars
savoyé à l’Ecole de Réforme, |i

. BLEBBE SURJBLES QuAIS

A 10 heures,cematin, lambulen-"

 

| appelée aux bangars de la ligne Do-
naldson, sur les quais, pour recueil-
dir un nommé Romain
Tier aus'était fait fracturer la jam-
be droi r la chute d’un maarier,
alors travailiäit au
ment du navire.

ROBIDOUXvs OLERK{

L'enquête dans l’affaire du!| sour-
tier Aiton P. Clork, aôcusé d’avoir

 

 

de Madame Robidoux,s’est continué
| bier abrès-midi, en cour de police,
devantle Juge Sicotte.
M Clerk était defendu parM. E.

N. St-Jean et M. Robidoux, repré-
sents par AL H. C. St-Pierre.

Le seul témoin qui a été entendu a
été M Jobn A.Wallace. On
na soa examen cetteaprès-midi.

DIMANCHEau PARC SOHNKR
Le meilicur programme de l'année

Trou aponaise complète. du
rince geJape —8‘numéros variés.

 

comme on n'en àajamais va loi. Les|
Jordans, trapèze v

  

 

  

   

    
  
  

 

n'est Plas aujourd'hui qu

‘| mars noircis.

  

tortorLévesque arrêté ces jours der-j

“Oôt6 es Charpentier pour avoir vols

oot e l’hôpital Notre-Dame a été i

0, journa- |

obtenu$500 sous de faux prétextes | à

lle Bertholdi, une coatorsioaniste }

 

maresde.nes

"Vers dix heures et
soir, le tocsin faisait comprendre

: aux pompiers de Montréal
feu, comme Ja mort, vient
ment où l’on s’y attend le mo
Heureusement,

étaiens à leurs casernes et 1’
était à peine sonnée
dévidoirs et échelles étaient

; Le feu s’était déciaré dansl'écurie
1 M. J. Martin, plombier.

Ce bâtimentétait situé en arrière
:de l’édifice occüpé par la M nireal
Steam Laundry, au coindes
Antoine et Ste-Genevière. :
; En quelques moments, les mes
avaient- envahi la buande © qui

: oonu ruines, entourées de quatre

   

  

! Des milliers de personnes,
Ÿ pris une foule de pompiers
sont accourus sur le t éâtre de I'm.

: rageusement et habile- | pompiers.
.. . ; ment “À Peroe duclief Benoit et du
etHW oT ool Stevenson, o’estaux so ofs

’ .— qu’incombs 1a tâche la

: Alaséancede cete, ou ds Brigade. chef : vost
faite les plns remarquables c’est que aurai
nos braves poupiers América | multipliéet co iraitoù oe dopner
poussés par un louablesentiment de. veillait le devant de la bh tan-
Justice, n’ont pas craint de dénoncer | dis que M. Jackson veillait sur la

rue Ste-Géneviève.
M. Dubois, de son côté, était avec

seshommes qui. ons: lancé le pre-
er jet.

était destiné, dès
ment, à une destruction cof

os pompiers se sont applic
tout Pompècher la propagation des
flammes aux édifices voisins
Mais le travail a été affre

entravé par les fils télégraphiques
quiformaient un réseau sorré au-
rhde la vateddes pompiera,

wpler Beckingham, du poste
Nolidea failli être buI adic monté
sur une échelle, quand elle glissa.
La ohaleur avait fondu plusieurs
fils ot Beckingham en to t se
trouva enlacé par un fil vif Il pous-
sa un cri terrible : ‘“ Je brûle, mon
Dieu, à mon secours !

- On accourut, mais aussitét, on dut
renuler,car tous ceux qui touchailent
au malheureux recevaient un choo
qui les paralysait.
an parvinteenfinà tirer lé pompier
de sa dangéreuse position. |
Trois autres personnes ont aussi

reçu des chocs en venant en Son-
tact avesdes fils. Ce sont W. Bee

 

  

  

  

 

  

   

    

   

    

   
     

   

  

   

  

  
   

  

kerside,Philippe Lavigne w
Atchinson.
A onze heures, la chuté de plu-

sieurs grosses machines traversant
: Un plancher s’sffondrant fit oroire à
| une explosion.

|, En ce moment, plusie échelles
“Parent précipitéessurle) sol ob le
pompier MacHugh n’échn
mort qu’en se crampons ot à une
branches
Les fils enflammés o

frayeur i la foule €
course folle pour échapper à leur
contactmeurtrier, plus per-
du un chapeau ou un pan d’hab
Les jets defe bleuâtre qui a’éle-

vaient des. rivalisaientd’éclat
avec les pièces pyrotechniques les
plus autes. _—
Plüsieurs chevaux attelés aux

| pompes, devidoirs et fourgon of-
A par les clartés subites
pévs aux fils ont pris le, mors aux

“dents.
Chaquefoisque l’eau

tombait sur les fils, on
vraie illumination. - :
Le Herald prétend qu

pompiers étaient à l’e
| Boucherville.

des boyaux
oyait une |

âgé de 22 ans, pour avoir volé Les représentanta du Monpm qui
montre de Henri’ Beauchamp, ont été à la fête de nuit, nous disent
l’autre soir, aur la rue St-Gabriel. wils n’y ont vuque le chef, le col.
L’accusé à plaidé coupable et su- ‘Biovenson et les ca ital des Naudet

‘birs son prorocès mardi, en cour des St-Pierre, partis a heures avec
Sessions pécisies. à - . : les délégués en visite

- + Plusieurs chevaux ap ant à
vs“A LA RÉFORME , ms buanderie ont été sauvés par le

sorgent-major Bridford et le capo-
utherland, del’Artillerie Roya-

le, de Québec.
Le toitde l'édifice s’est effondré à

onze heures et hait minptes, -
Les chefs étrangers 6 tent adils

en du cordon établi par ia
live.

Pan d’eux a dit à an re orter, en |
parimns des pomyiers : hose boys
ow their business. Un autre

trouvait étrange que dans une aussi
“étroite rue les fils ne [fussent pas
posés sous terre, |
On a surtout remarqhé l’absence

‘de fourgons portant fine équi
] d’exports, capable de couper les file

‘| en temps opportun:
Ii était 1L45 quand) la Cle des

tramways fit couperson trolley. En-
core laissa-t-on bêtement pendre le
fil, après avoir essayé de l’attacher
à un poteau.
Daus plusieurs villes des Etats-

Unis, disait un chefaméricain au re-
purter du MONDE, les compagnies
électriques placeut leurs Bis par
uartiers namdrotés 1,/4, 3, etc. Ar-

‘rive-1~if un incendie, of interfompt
| lecourant sur tel et tel circuit jus-
qu’à la fin de la conflagration.
Nombre de personnes qui avaient

couflé leur lavage à ln Montreal
Steam Laundry, se proposent d'en |
réclamer l’équivalent.
Les pertes-sont d’eniviron- $30,000.

trou.
‘Les assurances sont de $40,000,

‘Dent quarante ouvriers se
vent sans ouvrage, pas suite.de cet
incendie.

li est probable que d’ici à quel-
fuira A,

 
| ques moisonrecousti surune
‘plus grande échelle. -

L’excursion du $3 noût à

 

  
   

 

 

  ‘ lant. M oo : :
t6. Une dizaine debateaux ont” variée par laBa ° nu Demain étant la dernière journée

fait1e service entre la ville et Bou- |. | #3 pouracheter desouipt i,Pon
cherville. Les déléguds-pomplers 3 | EdenMusce , (A ’ ait ches J. B. Bureau, Le

utaïent très nombreux. Le colonel On exécute Santo, sur la gailloti- therine ; Saxe et Fils, |ooin Ss-Lau-
Stevenson a eu un bOX mot ou ré- ‘ne comme à Lyon. Scènes. de la rentet Craig ; H. Joodas,coin Eléo-
pondant hier soir, ches Cha, Bar. toilette,du ligotaga ot de ‘l’exécu- mor et Notre-Dame. |“santé qui & top ; 1trion. La tôte tombe sous lecouteau =
ger,à la santé qt proposée. et tombe dans le panier. APRDES | _ LES JORD NS
Boucherville, a-t-il- oaqa MUSÉE,MonumentDational, 2080| "

. tort, c’est d’être du matavais oôié de rae Suint-Laurout. Admission: | La plus bélle attradtion qui soit
ls rivière. Sans itsVan. CENTS, +3 vonta Parc Sohme eat anos com
exerions à Mon “OR 1468 Os. Leu conducieu des pou 1 tredit Lewis, Mamie lot RosaJor-

n mé res CAN | : hry tl7 in dans sur le trapèze volant. Lee difi-
lertss. rs x. RE Fa 1 ™w._ 28 cultde nexfricables Sompliessar

deux heures Laurier | donneront an grand pi ue-ni ne les | le trapèze volant à 40 pi e hau-
Crest ain Royal, où | 32 et 30 aoûat, su Pars Sohmer. Il y teur fon: de cette astriction la plus

parlera demain au aura des attractions spétiales de émouvante et Is plus intéressante
non à trois. Les piers serons How.Yok Le Erisde ces deux que nous ayons vas. Nemanques
dmis gratuitement, sous prend- | jpurs de Le sors divisé quire leu pas d'aller ¢ issens di-
om. So vi fd jéde Montréal, a24 | manche sois, 32 .
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up © onAneEEPC p
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|L'Illumination de

usement |

 

suçoès
“i —

i N

mm
ville unspectacle |

… feerique !

De toutes les démonstrations fai|
tes jusqu'ici en l'honneur de nos

‘dienne
tournés
Le soleil d'hier était radieux ét il

ue lorsqu'ils s’en sont ré-
lears hotels, éette.nuit I

Adjourd’hui, il est le chef de la
brigade da feu de IshpeminMuralet re-
présente en 06 momen:} enn
25 départements de fou de
sule duafichigan.

- Boutbierestestlo seul Caaadien-
francais qui fasse partie des pom-

pers de la ville qu’il habite. Ca ne
’empêehe pas de parler le français,

i saus accentanglais, et pourtant voi-
13.13 ans, si nous nous’ rappeions
| bien, que M. Routhier est parti du

 

hôtes, les pompiers américaina,celle bli
d’hier 3 été, sans conteste, la plus | Miohioas.5 ans qu’il est établi
belle, ia mieaxréussie et la En,ad- u eat très 6là-bes. -

merefaire m=chaleureuses itations, | . - _
tigable chef Benoit et le vaillant |
ce.Scovonson n’ont-ils pas reçues | VOL AUDACIEUX ;
deceux quiontpris part àla ie. Po —— *

ia convention ont | ; -
été réciloment émerveillés et jamais | Diamond Smith dévalisé

ut-être, ils n’ont eu une aussi | | Co
Bacto idée de l'hospitalité cans- =

‘Tous les Montréalais connaissent
x Melvin Smith, désigné ordinalre- 

conviait à l’entrain à la gaieté. Aus-
si au-delà de 500 personnes étaient-
elles rendues à deux houres à la gare
Bonaventure avides des émotions

| Lachinedescente dans les rapides de,
hi
‘‘Bohemian » richement pa-

voiss attendait les excursionnisies|
en ce dernier endroit. |
Le voyage s été un peu allongé ot

les étrangers ont pu admirer, depuis
la Pointe Claire jusqu’à Varennes la
richesse de nos campagnes, la beau-
té des paysages qui.se déroulent en
panorama superbe, sur les d
rives du fleuve.
Le trajet a été éza & par les |a

cords de la tanfare de la police As;
ne s’est pas épargnée et a fait en-
tendre les meillearsmorceauxde
son repertoire.
Des chœurs de chant im roviads

‘80 sont aussi formés sur rente
points du bateau.
Le col. Stevenson a entoniié.son

chant favori “ Auld g Seng
“Le pompier de ‘anterre

‘ dont voioi deux couplets :: cn i

i

“ Rien n’a amais ule corrom
N’aimaut jus la France et sape
Lesjours de r*va, fler commeun roi

les rangs il marchedoi

4Auretour, il s’
Le nectar hy,ye

ça s'explique -Unpompler

 

nos od
{|
hi

voir un plumet.’* |

Cette vieille chanson française a
été vivement applaudie. L’arrivée
à Boucherville a en lieu asses tard |

spectacle que présentait
village sous les flots de lamiè
brillaient sur ses bords. |
Lillamination avait êét6 faite
andiose. Au-delà de 80,000 dem- ||
eaux était disposés sur les deux vie

ves sur une distance de trois milles,
formant une coeésentantloi1e
pue de lumières, re tant ici | le
pont de gregre ‘oeupalelon.
un minaret, se ageant en rd
defeu surle el,Possible 6
crire semblable féérie.
Jamais nous n'avons ri

d’aussi beau, disaient tous
oun des passagers du * Bohe an
Noe américains habitués pohr
aux grandes choses, étaient
et ils ne tarissaient pas en excla-
mations d’admiration. Le olub Réu-
nion de Boucherville mérite les plus
grandes félicitations pour le trayail

j énorme qu’il s’est afin de.
suit autant.donner à cétte fête de

Une mul oy de lantern chi

épatés

 

d’éclat,

tout le village, les maisons etFoepa

rterres. Meutionnons par-
ticuller les résidences de MM. D.
Fariscau Gustave Grenier melen-.

, Ohs. i)esmarteau, Laurence
OUrassn, Beaudin, Dalude, David,

Berger, de Boucherville. |:
Læ défilé aur le deûve d'ane tren-

taine de chaloupes illumiu pré-
seutait un très joli coup d’œil. |
Aprds les premiers tr porte

causés var l’illumination et les feux
d'artifice on s’est mis à danserAveo

Acette flu. Le kiosque MM,
Lauctôt, Dubois eù Vallée placé à
côté, était richement pourva du fs
fraichissementa et;danseurse et (
seuses y ont fait maintesviaite
Nous avons remarqué

excursionnistes les écuevin
vre, Nolan, Costigan,Marsol Tee
ques Leclerc, Reneaulv, Dupré, Gro-
thé,le Dr De Cotret,
neauit, T. Lefebvre, A. Fo
thé, Jacques et autres.’
Villeneuve n’y étaitpas.
Deux bateaux ont amen
0personnes à Boucheri
soif. :
Le

heures.
retour s’est affectué ‘ v ;

À l'arrivée à Montréal, |
cionnistes ont pu se faire t pspor-
ter chez eux par un nombre saff-
santede tramways qui stationnaient

i Sv
i

   

 

   
  
  

  

   

 

  
    

   
   

  

   

C
R

sur iarae Notre-Dame pour jes re-
cevol h Po

Le capitaine Jean Naud chargé de
s'‘oocuper du comfort des excur-
sionunistes A bord du batexu s'est ac-
quitté de certs charge a
coup de tac,d'amabilité, : lasa-
tisfaction de tous |
Deux passagers Ont la leur

chapeau dans le lac St- SE
coup de vent-malencontreux

[enlevé leûrs couvre-chef. Hsjont a0
porter des cusquettes d, telos

dantle reste du voyage.;
“ A Boucherville, peus “jque la
foule circulait, un loustic/edt l'idée
d’aller accrocher une lanterne céhi-
noise dans ie dos d’au chefs
améôricéine. * Celui-ci, ignorant le
fait, sepromenalong.em a
coré, au grand usemant- de : ses
compagaons.
Le saus des rapides— s’est effectué

sans accident, 61 c© n’est que le ba-
teau a touché le fond
doux Jon, muais il n°7 à

ii

“ M. le chef Dorval
matin, à Québec, de retour de la
convention des pomppA re qui se
tient actuellement à
M. ie chef Dorvai no

| n’y à pas moins Gesix optsct Ps
ingénieurs-pompiers de LouLss los

- parties du cou at américain.
La ville de Mootréal a fait une ré.

ception vraimeat royaleaux 600 dé-

chef dit qu'il n’a eûten- 
pour permettre. de mieux jouir du |

mièree Jai 1

tank,

noises aux couleurs variées o. alent

‘entrard eous une grande.Lente élevée éci

et beau- |"

| coûte que25 sente?

a A

ment sous le mom de Diamond
Smith, autrefois de cette ville mais
maintenaus de Brookl ny
deux ans, M. Smith vint Montréal
enRP Il se fit voler ses

ante.
iejours derniers il est revena et
a dé nouveau été victime d’un vol.
Voici comment la chose est arrivée
cette fois-ci: -
Mardi soir, M, Smith et quelques

amis ont pris uae chambre dahs un
hôtel de la rue Saint-Laurent.
DansIasoirée, on prit quelques

es bone à“coup ;H
Smith, pris de mba&mbasur

°C" ne fot que mercredi matin
qu’on.Tedécouvrit ‘étendu sans con-
naissance, Ba montre avait disparu.
‘Bes bagues et ses boutous de dia-
mantTai avaient également été en-
levés, ainsique huit cents piastres
|es argent. -
| prossosbysapirecotrouvera mon-
‘tres . |

DEMENTL
‘Les aconsationscesontée In. police

Leonionel Hughes a rega, ce ma-
tin, deux lettres pornsisignatu-
re de M. N. Baby, 3 rae Notre-
Dame, et de M Dats et Frères,
rue St-Ladrent, déclarant que les
propos que leur prôtaient les re
ters de certains journaux de pat.
réal, àl'endroit Ges détectives et de
la police, étaient faux.

UNE NUISANOE

° L’administration'des chars urbains
‘a jugé bon de placer à la bifarcation
des rues Oraig ‘et Côte Bt-Lambert
‘wa homme armé d’un formidable
balais, et dont ‘l’unique occupation
est desoulevèr ‘au nes despassants
d’épails nuages de poussière. Celle-ci |

être dans les maisons par portes
deset couvre dune douche

de suleté les objets mis én montre à i
l’étalage des marchands.
Le MONDR s’est déjà fait inutile-

| ment hélas! 1'é6chodos plaintes des
a àquartier. al a

signale nouveau,d4ujon
18 au de droitostte nuire. ut, |

rnpenAirmee

‘00NVOCATION

Lacommissiond'hd'hygiène est oon-:
vée . pour 10.30 he demain

main, yfera probéblement la
nomination d'an inspecteur dalait,

tpAffect

. COURSE EINDTILE

- Hler soir les ‘ambulasves de Ph6-
ital Notre-Dame et de l'hôpital

des rues St-Jaogues et Mogill.
Les médecius ont refusé d

dre la malade; 9"était une
brosse.

—Fainses

Ousese plait bosacoupdu mauvais
airage des quais, de ce tempe-ci.

- PERSONNEL

MTo notaireSt-Denis s’embar-
quera pourl’Europe la semaine pro-
chaine en Qompa nie de M. le Dr
Rovilillard, A du * Lake Onta-
rio
M. St-Denis se rend en- Prance

pour affairés professionnelles.
M. J. A. Deacarries, U.R., député

de Jacques-Cartior, et e'Descar-
ries partentce soir pour Toro nto et
les ChutesNiagara.
M. lu juge Desnoyersest de retour

de ses vacances,

Au Riendeaa—0 Latour, Ottawa ;

 

U O Balley, Trois-Rividres ;
ders, Watertown ; E BenoitMaris-
ville , M Fiset, Se Jérôme; capta
Goulet, Lachine; Gorman
Québec;; Jos Hackett,Irlande; E W
révost,Terreneuve ; J 8 Archam-

bauit, Terrebonne; A H Beaudry,
Waterloo ; G E Bistodeau, Ste-Ma-
meIN G HLedue ot dame, Valley-

 

Vinez à l'économie
Pou aol payer de pros pour

des urgaolpayer ors pris vous
pouvez à peu de frais. Obtenir ia
guérison radicale da rhdme ie plus
Opiuiâtreé en prenant da ‘Baume
Rbumal”le célèbre paramfran-
gaits dont le flacon doses ne

32

 

 

© Milo BERTHOLDI
La plas forte “comtorsionniste dn

{ monde, Mlle Bertholdi, jouera au |:
Parc Sohmer, dimanche prochain,
c’est la. principale attraction de
Koster ot Bial, de New-York. 32

Lnguillotine

Onexécure Santo, sur 1a
ne comme À Lyon. Woènes de la
toilette, da tage et de l’exéou-
tion. La tête tomve auus ie couteat
et tombe dans ie panier. A I'EDEN
MUSÉE, Monument National, 206,
rae Saint-Laurent. “Admission : 10
CENTS 23.

Ouvriers, fumes le tabne à
fumer en palettes Derby, en

 

paleties de 5, 10 «4 20 cle. Ma- | &
nufacture seulement pur IL

Ritchie & Cie, ia seule mann.
facimre de tabec enpaletics

Les balayours de LeCie des tramways

Bénsral out &t4 mandées au coin |

e on

J Flan- |. 1

   
  
     

   
    

   

  

  

       

  

 

   

  

  

  

 

  

       

   

    

 

  

  
   

  

   

 

  

  

   

  
  

  

   
  

    

tions! Français. |
Le magistrat

y avait J
taarans. |on. la é

 

 

 
p do

grandeparade des pompiers. A midi
même les -curieux

extraordinai-
le ‘ fait. que

convention amé-

hur tio}

 

woRTD'UNEACTRICE
jteempoisonné

i _jo—

 

ter, une actric âgée de 25 ans cet |
subitement tom béo malsde dans un

 

    
  

 

   

 

  

  

  

   

magasin et a prétendu qu'on l'svais
empolson be.

propriétaire Ia fit, conduire
gach oa Lei € à11 payale riz de

tion de 1 ghaubre, DeSis
daliea touk le. monde
devant son miroir,
matid où [atrouva morte dans
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